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Je n’aurais jamais cru que mon sport 
me permettrait d’obtenir une bourse d’études 
universitaires. Faisant partie d’une fratrie de quatre 
enfants, je ne voyais pas comment j’aurais pu faire des 
études supérieures. J’adorais simplement courir sur 
piste et participer à des compétitions. Je m’étais juste 
imaginé continuer de le faire jusqu’à ce que je trouve un 
emploi normal. Et c’est seulement lors de ma deuxième 
année de lycée que j’ai réalisé que ma passion, la 
course à pied, pouvait m’ouvrir les portes d’un avenir 
plus prometteur. Et je ne savais pas non plus que les 
relations que j’allais entretenir à l’université allaient 
changer mon point de vue de manière durable.

Le fait d’obtenir une bourse d’études pour 
courir à l’Université du Texas a été pour moi une 
grande bénédiction. Pendant que j’étais là-bas, j’ai pu 
m’impliquer dans différentes aumôneries universitaires 
qui nous amenaient à réfléchir sur la vie de Jésus-Christ 
et comment se rapprocher de Lui. J’avais accepté Christ, 
comme sauveur et Seigneur, à l’âge de 13 ans lors d’un 
camp d’été. J’avais alors réalisé qu’une relation avec le 
Christ n’était pas une chose que je devais demander 
continuellement. Je pensais qu’accueillir Jésus dans 
mon coeur une seule fois suffisait pour qu’Il y reste.

Mais depuis cet âge-là, j’ai toujours cherché 
à faire de mon mieux. Je ne faisais pas partie d’une 
communauté centrée sur Jésus-Christ, et je n’avais 
pas non plus de modèles de personnes ayant un rôle 
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à jouer vis-à-vis de Dieu, pour me montrer ce que signifiait suivre les pas de Jésus. 
Je n’avais pas lu la Bible. Mes seuls moments passés avec Dieu, c’était le dimanche, à 
l’église. Et tout à coup, à l’université, j’ai découvert des hommes et des femmes qui 
entretenaient une relation personnelle et intime avec le Christ. Ces gens suivaient les 
enseignements de Jésus et aidaient les autres à faire de même.

C’est à ce moment-là que d’autres chrétiens engagés ont partagé cet 
enseignement. J’ai commencé à comprendre l’importance de passer du temps seule 
avec Dieu, et en communauté avec d’autres croyants. Je n’avais jamais observé 
un tel mode de vie auparavant. Au début, ça n’a pas été facile de me faire à l’idée 
d’entretenir une relation quotidienne avec Dieu. Jusque-là, cela se limitait à une fois 
par semaine, le dimanche matin. Mais j’ai commencé à poser des questions à ces 
chrétiens, pourquoi il était important de passer du temps avec le Seigneur Jésus et 
comment je pouvais le faire moi-même. C’est grâce à ces hommes et à ces femmes 
que je sais maintenant ce qu’est une relation de proximité avec Dieu.

Maintenant, alors que je cours au niveau international avec l’équipe nationale 
colombienne, je dois prendre des décisions qui me distinguent. J’essaie d’être un 
exemple chrétien auprès de ceux qui m’entourent, qu’il s’agisse de mes coéquipiers, 
de mes frères et soeurs ou de n’importe qui d’autre. Donc, lorsque mes co-équipiers 
me demandent pourquoi je ne vais pas boire un verre ou danser en boîte de nuit avec 
eux, j’ai l’occasion de partager l’amour et la vérité de Dieu avec eux. Bien que certains 
de mes co-équipiers ne comprennent pas les choix que je fais, ils les respectent. 
J’espère qu’en continuant à avoir des conversations sur ce qui est important pour 
chacun de nous, Dieu ouvrira les portes de discussions spirituelles.

Je ne suis pas disposée à faire des compromis sur mes croyances. Oui, il est 
peut être plus facile et beaucoup plus confortable de suivre mes co-équipiers, mais ce 
n’est pas ce que nous sommes appelés à faire en tant que disciples du Christ. Une vie 
confortable n’est pas ce à quoi nous sommes appelés. En fait, si nous choisissons de 
suivre le Christ, nous sommes voués à faire face à l’opposition et à la persécution. Cela 
peut prendre la forme de co-équipiers qui se moquent de vous et de votre différence. 
Cela peut même aller jusqu’à mettre votre vie en danger en prenant position pour 
le Christ. Mais quel qu’en soit le prix, la vie éternelle avec Jésus Christ en vaut la 
peine.

Ma relation avec le Christ est ce qu’elle est aujourd’hui grâce aux 
disciples du Christ qui ont pris le temps de m’accueillir parmi eux. Je 
pense en particulier à une femme de mon université qui a passé du 
temps avec moi, parfois même de très brefs moments, pour me mettre 
au défi, m’encourager et m’instruire. Mais elle ne m’a jamais mise au 
défi d’une manière qui me donnait l’impression qu’elle m’attaquait. Elle 
le faisait par amour pour moi. Ce type de responsabilité et de mentorat 
ont été déterminants dans mon développement en tant que disciple 
du Christ.

Aujourd’hui, je continue à rechercher la compagnie de 
chrétiens plus âgés et plus sages, qui peuvent m’aider à progresser 
plus profondément sur ma voie aux côtés du Christ. Je recherche 
également des personnes que je peux aider à devenir elles-mêmes 
des disciples. En prenant le temps d’établir des relations avec mes 
co-équipiers et apprendre à les connaître en dehors de notre 
sport, je découvre des façons de les aider à rencontrer Jésus 
d’une manière personnelle. Qu’est-ce qu’ils aiment en 
dehors de l’athlétisme ? Quels sont leurs rêves ? Quel 
type de cheminement spirituel ont-ils suivi ?

Si vous leur posez des questions et que vous 
leur prêtez l’oreille, les gens s’ouvriront. Cela peut 
être aussi simple que de proposer à quelqu’un 
de prendre un café pour partager l’amour du 
Christ avec eux. Ce petit acte répétitif peut 
progressivement les amener à aimer et 
chérir Jésus-Christ. Cela a été le cas 
pour moi.

L’histoire d’Osée : J’aime la métaphore de cette histoire sur la 
manière dont nous pouvons continuellement nous détourner de 

Dieu sans qu’Il ne cesse de prendre soin de nous. Même lorsque nous 
ne nous tournons pas vers lui, Dieu viendra vers nous, ses enfants.
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